
RÉPONDRE VENDREDI : Relisez le texte de Jn 2, 1-12   
 
Prière de réponse :  
    Après avoir relu le texte, vous pouvez aujourd’hui écrire votre prière de réponse à 
la Parole de Dieu reçue depuis deux jours. Ce texte nous invite peut-être 
particulièrement à un acte de foi. 
 
………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 
 

 
CONTEMPLER  

    
  
Contemplons le Christ, 
Révélé dans sa gloire par 
Ce premier miracle. 
 

 
 

LECTIO DIVINA GUIDEE : PARCOURS SAINT RAPHAËL 
 
 Au fil de l’Evangile selon saint Jean (Jn 1-4) 

 
Semaine 2b 

 
        Les noces de Cana (Jn 2, 1-12) 

 
 
« Parle, Seigneur, ton 
serviteur écoute. »   

 
Déroulement du temps de lectio divina 

 
 
I- INTRODUCTION À LA PRIÈRE. 
 
    La prière de la lectio divina commence :  
 
- par le signe de la croix 
 
 - une prière à l’Esprit Saint 
 

Viens Esprit Créateur, 
 fais-nous voir le visage du Très-Haut 

Et révèle-nous celui du Fils ;  
Et toi l’Esprit commun qui les rassemble 

Viens en nos cœurs, qu’à jamais nous croyons en toi. 
 
 
II- PRIER LA PAROLE DE DIEU. 
 
    Chaque jour, nous développerons particulièrement une 
étape de la lectio divina : lecture, méditation, prière de 
réponse, contemplation. 
 
 
III- CONCLUSION DE LA PRIÈRE. 
 
   À la fin du temps de lectio divina, nous pouvons rendre 
grâce pour la Parole de Dieu reçue et terminer la prière 
par le signe de la croix. 
 
 

 



LIRE – ÉCOUTER MERCREDI : Lisez le texte de Jn 2, 1-12   

Evangile selon saint Jean, 2, 1-12 
             Le troisième jour, il y eut des noces à Cana de Galilée, et la mère de Jésus y était. 
Jésus aussi fut invité à ces noces, ainsi que ses disciples. Or il n'y avait plus de vin, car le 
vin des noces était épuisé. La mère de Jésus lui dit : "Ils n'ont pas de vin." Jésus lui dit : 
"Que me veux-tu, femme ? Mon heure n'est pas encore arrivée." Sa mère dit aux servants 
: "Tout ce qu'il vous dira, faites-le." Or il y avait là six jarres de pierre, destinées aux 
purifications des Juifs, et contenant chacune deux ou trois mesures. Jésus leur dit : 
"Remplissez d'eau ces jarres." Ils les remplirent jusqu'au bord. Il leur dit : "Puisez 
maintenant et portez-en au maître du repas." Ils lui en portèrent. Lorsque le maître du 
repas eut goûté l'eau changée en vin - et il ne savait pas d'où il venait, tandis que les 
servants le savaient, eux qui avaient puisé l'eau - le maître du repas appelle le marié et lui 
dit : "Tout homme sert d'abord le bon vin et, quand les gens sont ivres, le moins bon. 
Toi, tu as gardé le bon vin jusqu'à présent !" Tel fut le premier des signes de Jésus, il 
l'accomplit à Cana de Galilée et il manifesta sa gloire et ses disciples crurent en lui. 
Après quoi, il descendit à Capharnaüm, lui, ainsi que sa mère et ses frères et ses 
disciples, et ils n'y demeurèrent que peu de jours. 

 

                                                         PAROLE DU SEIGNEUR 
 

 

MÉDITER JEUDI : Lisez le texte de Jn 2, 1-12   
Vous pouvez méditer ce texte à partir des questions suivantes :  
 
1/ Quels sont le rôle et l’attitude de Marie  
…………………………………………………………………………................... 
 
2/ Quel est le don de Dieu ? 
………………………………………………………………………….......................... 
 

 

 

 
Ø Lisez le texte lentement, avec attention, une ou plusieurs fois. Vous pouvez noter les 
phrases ou versets qui retiennent votre attention et qui seront votre nourriture de ce jour. 
 
…………………………………………………………………………….. 
……………………………………………………………………………. 
…………………………………………………………………………… 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
 
 

Ø Commentaire :  
 
         "Tout homme sert d'abord le bon vin et, quand les gens sont ivres, le moins bon. Toi, tu 
as gardé le bon vin jusqu'à présent !". Cette parole manifeste l’étonnement du maître du 
repas : il ne sait rien du miracle que vient d’accomplir Jésus et pourtant il perçoit une chose 
hors du commun. Plus qu’un simple étonnement, l’accent de cette parole est même une 
incompréhension, voire un reproche. Jésus n’agit pas selon la logique utilitariste du monde. 
Dans la logique du monde, on ne donne que le strict minimum, on recherche le bénéfice de la 
gloire, de la reconnaissance et de l’attente d’une compensation en donnant ostensiblement. Le 
don de Jésus est totalement inverse : il est secret, gratuit et surabondant. C’est un don en 
plénitude comme seul Dieu peut le faire. Ce don ne répond pas seulement aux fugitifs besoins 
du moment, mais il porte un fruit inattendu, dépassant largement les attentes des hommes : il 
révèle la gloire de Jésus, c’est-à-dire qu’il manifeste sa divinité suscitant ainsi la foi des 
disciples.  
            Tel est en effet le véritable don de Dieu : connaître Jésus-Christ et par Lui, connaître le 
cœur du Père (Jn 17, 3). Cette connaissance n’est pas extérieure, elle est une connaissance 
intérieure, qui engage tout l’être de Dieu et tout l’être de l’homme dans une profonde 
communion, dans le partage d’une même vie, la vie éternelle. Ces thématiques seront 
développées tout au long de l’Evangile de st Jean, dans le discours sur le Pain de Vie (Jn 6), la 
Vigne (Jn 15), la prière de Jésus pour ses disciples (Jn 17), et surtout sur la Croix (Jn 20). 
         Qui est le marié ? Personne ne le sait, il ne parle pas. La tradition spirituelle a souvent 
identifié le marié à Jésus lui-même et la mariée, absente de ce texte, à l’âme de chaque 
chrétien. Mais le marié est peut-être aussi le Père qui a réservé le don le meilleur, son propre 
Fils, pour l’accomplissement des temps. C’est le Père qui a fixé « l’heure » du Fils, c’est-à-
dire le moment de sa glorification et c’est Lui qui devrait l’indiquer au Fils ; mais c’est à 
Marie qu’il confie cette mission, sans doute pour ne pas imposer la Révélation du Salut de 
manière écrasante ; Dieu agit dans le secret de cœurs libres et désireux de recevoir ce don de 
la vie éternelle qu’Il nous offre. Marie, la fille de Sion, est celle qui connaît le plus 
profondément ce don de Dieu qu’elle a médité dans les Ecritures du peuple juif et 
expérimenté en accueillant dans son sein le Verbe de Dieu. La parole de foi de Marie précède 
la manifestation du Christ dans le monde, elle accomplit tous les actes de foi du peuple juif 
espérant la venue du Messie et elle inaugure tous les actes de foi du nouveau peuple de Dieu, 
l’Eglise qui reconnaît en Jésus le Messie, le Christ. 
 


